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Je suis un chien qui ronge l'os,
En le rongeant je prends mon repos
Un temps viendra qui n'est pas venu,
Où je mordrai qui m'aura mordu.

LA QUESTION UNIVERSITAIRE
On offre une récompense hon-

i1ôte a celui qui dira où sont pas-
sées les quatre-vingt mille piastres
de l'Université.

Lit parole est au Syndicat.
UNIVERS ITAIRE,

EUVRE NEFASTE
Le carême est chaque année le signal de la

venue à Montréal de prédicateurs français qui
s'arrogent la charge d'instruire notre population
et de la mettre dans la bonne voie.

L'année dernière, cette opération n'a pas eu
grand succès, parce qu'une malheureuse incar-
tade a gâté toute l'oeuvre salutaire d'une longue
période de travail habile et de prédication bien
éloquente.

Mais si quelque chose devait nous faire re-
gretter le père Gaffre et sa large et libérale
éloquence, c'est bien la présence parmi nous de
l'abbé dle iMontigny, qui prêche actuell-ment à
Notre-Dame.

Nous sommes allés t'entendre, et nous som-

mes revenus navrés de voir un aussi grand
talent absolument gâté par une étroitesse
d'idées et de vues que nous déplorons de voir
implanter parmi nous.

Aux périodes sonores et incisives des flts de
St Dominique, aux élans patriotiques et réfor-
mateurs de ces grands prêcheurs, nous avons la
douleur de voir succéder dans la chaire de
Notre-Dame l'esprit étroit et calculateur, le
sentiment étriqué et égoïste du sulpicien cal-
culateur et froid mathématicien.

A ces sorties pleines de vigueur et quelque-
fois d'une brutalité habilement calculée, mais
toujours vibrante, nous voyons faire place la
pâle adulation et le plat encensement dle nos
fautes, de nos faiblesses et ce nos erreurs.

Quel contraste frappant et attristant!
La France, dont nous aimions à entendre

retentir le nom glorieux sous les arceaux de
Nôtre-Dame n'est citée aujourd'hui, par le
triste rejeton que St Sulpice jeta sur nos
bords, que pour soulever le mépris et la
haine.

Digne descendant des traîtres qui sou-
cloyaient l'Angleterre pour bombarder les flottes
françaises et mitrailler les grenadiers ce Na-
poléon, le prédicateur actuel de Notre-Dame
accable la mère-patrie que nous adorons à ge-
noux cde toute la boue qu'il petit ramasser clans
sa vaste robe noire.

Cette reine des nations que nous aimons à
voir dans une auréole de gloire et de triomphe,
il se complait à nous la montrer tarée, gan-
grenée, pourrie jusqu'à la mnlle, incapable de


